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Durant des siècles les berbères ont traversés des périodes de domination par des 

envahisseurs tels que les Romains, les Arabes, les Ottomans ainsi que les Français .ce qui a 

mené à la présence de plusieurs langues et civilisations. Toutes ces influences ont façonnées 

l’histoire et les cultures des berbères, c’est peut-être ce qui n’a pas permis à la langue amazigh 

de progresser comme les autres langues. 

La langue amazighe est une langue berbère ancienne parlée par les populations 

autochtone d’Afrique du nord. Elle a joué un rôle essentiel dans la culture et l’identité des 

berbères, ainsi la diversité linguistique de la région. 

Pendant longtemps l’arabe était la seule langue nationale et officielle en Algérie, 

Tandis que la langue amazighe été principalement une langue orale en raison de transmission 

du savoir et de la culture de manière verbale au sein des communautés berbères et de divers 

facteurs historique politique et sociaux qui a causés l’officialisation tardive de cette langue. 

En 2002, après les événements meurtries qu’a vécu la Kabylie, événements du 

« printemps noir », pour revendiquer entre autres, la reconnaissance « officielle de la langue 

amazigh » le parlement algérien porte une modification à la constitution de 1996 en instituant 

de la langue amazighe comme langue nationale 

En 2016, la langue tamazight est mentionnée définitivement dans la construction 

algérienne comme langue nationale et officielle, depuis tamazight enregistre d’autres avancés 

de reconnaissances politiques : création d’un centre de recherche en langue et culture 

amazighe en 2018, institutionnalisation du 12 janvier (jour de l’an berbère ennuyer) comme 

jour férié depuis 2018 et installation de l’académie de la langue amazighe en janvier 2019.1 

Au fil du temps, des efforts ont était déployés pour développer des systèmes d’écriture 

pour l’amazighe afin de préserver et promouvoir cette langue ancienne et riche en histoire. Et 

continue d’être un élément fondamental de l’héritage culturel de l’Afrique du nord. 

La graphie choisie pour la transcription de la langue amazighe est généralement celle 

de latin avec l’ajout de quelques caractères spéciaux pour représenter les sons spécifiques de la 

langue amazighe qui ne sont pas présents dans d’autres langues tels que ɣ, ɛ,č, ṭ, ḍ etc. 

 
 

1 MOURAD BEKTACHE, « officialisation de la langue amazigh en Algérie : impact sur les attitudes et 

représentation sociolinguistique de quelques locuteurs algériens ».Multi linguales [En ligne].Editeur : université 

Abderrahmane Mira-Béjia.10/2018, mis en ligne le 31 Décembre 2018, consulté de 2juin 2020. 
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Notre recherche consistera à énumérer les erreurs récurrentes que l’on rencontre dans 

les productions des étudiants de fin de cycle du Master en langue et culture amazighes, donc 

nous avons opté d’inscrire notre travail dans le domaine de la socio didactique. 

Nous allons procéder à une analyse mixte c.-à-d. qualitative et quantitative des erreurs 

qu’on recueillera dans quelques mémoires    de fin d’études de quelques étudiants qui ont fait 

le choix de rédiger en tamazight. 

Problématique : 

 
La formation en Master en langue et culture amazighe doit conduire les étudiants à une 

meilleure connaissance de la culture berbère et surtout à une meilleure maitrise de la notation 

usuelle. 

Et comme ne le savons tous, l’écriture peut être une tâche compliquée avec des implications 

significative pour les étudiants et les enseignants, elle nécessite la patience et la pratique pour 

la maitriser. 

Cela dit, et pour avoir une idée sur le profil de sortie des étudiants, nous avons optés pour 

un échantillon c.-à-d. quelques mémoires au LCA transcrit en tamazight, pour tenter de 

répondre la problématique suivante 

- Quelle est la fréquence des erreurs commises par les étudiants de Master 2 dans leurs 

productions en tamazight dans leurs mémoires de fin d’étude ? 

- Quelles sont les erreurs les plus récurrentes ? 

- Quelles solutions peut-on appliquer pour minimiser ces erreurs ? 

 
Hypothèses : 

 
- Le nombre d’erreurs commises pourrait être insignifiant. 

- Les erreurs les plus récurrentes pourraient être orthographiques. 

 

 

Plan du travail : 

 
Nous avons optés pour réaliser notre travail de recherche à le divisé en deux chapitre : 

 
- Le premier chapitre comportera l’introduction générale et les notions de base de la 

didactique. 
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- Le deuxième chapitre sera consacré à l’analyse des données. Cette analyse sera 

composée de deux séquences, la première concernera l’analyse des erreurs dans les 

mémoires de fin de cycle de différentes spécialités, et la deuxième les productions 

écrites par quelques étudiants en M 2. 

Le choix et objectif du sujet : 

 
Nous nous sommes intéressées à ce sujet d’abord, pour évaluer l’état des lieux du 

profil de sortie des étudiant du LCA et de tenter de proposer des solutions afin de surmonter 

les obstacles et les difficultés rencontrés par les étudiants de Master 2 à l’écrit. 

Ensuite, nous voulons aussi attirer l’intention d’étudiants inscrit pour la formation au 

LCA de l’importance de l’écrit en tamazight. Enfin pour enrichir les pistes et les travaux 

réalisés en didactique. 

Présentation du terrain : 

 
Nous avons mené notre enquête au sein de l’université mouloud Mammeri à Tizi- 

Ouzou, plus précisément dans le département langue et culture Amazighe. Notre enquête vise 

à consulter quelques mémoires de fin de cycle dans les trois (03) spécialités : linguistique, 

littérature et anthropologie. Afin de réussir notre enquête nous avons dégagés les erreurs 

récurrentes dans ces mémoires pour récolter un nombre suffisant d’erreurs et les analyser. 

D’autre part nous avons récoltés des productions écrites réalisées par les apprenants de 

Master 2 des trois spécialités linguistique, littérature, anthropologie concernant un texte 

explicatif sur les traditions berbères plus précisément (Yennayer) dans le but de voir et 

analyser les erreurs récurrentes commises par les étudiants dans les productions écrites et voir 

s’ils maitrisent les règles de notation. 

Les mémoires choisis dans le département langue et culture amazighe : 

 
- Tasledt n tɣessa n tmacahut (zelgum). Décembre 2020.(slimani Naima, Semmani 

Lahna. Encadré par ACHILI Fadila. Décembre 2020). 

- Essai de traduction du français vers tamazight de deux articles de salem chaker 

« l’ADJECTIF » et « L’ADVERBE » Extraits de l’encyclopédie Berbère (vol II, 

1985).(DAHDOUS SMINA, SENNOUN NADIA. Encadré par SADI Kaci.2021). 
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- Etude anthropologique du patrimoine familial en Kabylie : le cas de la pharmacie 

traditionnelle « Ait Lmouloud » de Larbâa Nath Iraten. (ROUMANE Melissa, 

Encadré par KINZI Azeddine.2020/2021). 

- Etude anthropologique des tatouages kabyles, cas de deux villages : Ait Bouaddou et 

Aissi Youcef. (Ishak Boushak Djouher, encadré par DAHMANI Samia. 2022/2023). 

- Essai de traduction de la première partie du roman Histoire de ma vie de Fadhma Ait 

MANSOUR du Français vers Kabyle (pages 7 à 84). (TAMOURTBIR Dihia et SEID 

Meriam, encadré par LAOUFI Amar. 2021/2022). 

- Tasledt taseklant n uzuzen d userqes di temnadt n Henniya d lefriqat 

(draɛlmizan).BELACEL NAWEL, encadré par CHEMAKH Said. 2021/2022). 

Productions écrites produites par les étudiants de (M2) : 

 
Selon Pierre Martinez : «produire relève alors d’un plaisir et d’une technique».2 

 
La production écrite est un processus qui consiste à exprimer ses idées et ses pensées 

par écrit c’est un moyen de communication qui permet de transmettre des informations, 

exprimer des opinions. 

L’identification et l’analyse des erreurs courantes commises par les apprenants a pour 

objectif de trouver des solutions pour les aider à améliorer leurs compétences en écriture. 

Nous allons examiner les fautes et les erreurs les plus fréquentes pour mieux les corriger et les 

éviter à l’avenir, cela permettra aux apprenants de développer leurs compétences en 

productions écrites de manière précise et fluide 

Pour mieux parvenir notre recherche, nous avons sollicités quelques étudiants en M2 

dans les différentes spécialités de nous rédiger des productions écrites pour que nous 

puissions bien réussir notre enquête. 

Le thème de la production écrite est de réaliser un texte explicatif sur les traditions 

berbères plus précisément(Yennayer), donc on a demandé aux étudiants de rédiger une 

production parlant de ce dernier et donner toutes les informations nécessaires : 

- Cet évènement s’agit de quoi ? Quand est ce qu’on le fait ? 

 
- Comment on le fait ? 

 
2Pierre Martinez, didactique des langues étrangères ; Coll, que sais-je ? Paris 2002 .p99 
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Les participants à l’écriture des productions écrites : 

 
Participants Sexe Profession Age Niveau d’étude 

M. F Femme Etudiante 23 ans Master 2 

(linguistique) 

RCH. M Femme Etudiante 23 ans Master 2 

(linguistique) 

S. L Femme Etudiante 24 ans Master 2 

(Anthropologie) 

M.T Femme Etudiante 24 ans Master 2 

(linguistique) 

A.F Femme Etudiante 23 ans Master 2 

(linguistique) 

N.L Femme Etudiante 24 Master 2 

(littérature) 

F. L Femme Etudiante 25 Master 2 

(littérature) 

S. S Femme Etudiante 25 Master 2 

(littérature) 

M. L Femme Etudiante 23 Master 2 

(anthropologie) 

S.K Femme Etudiante 23 Master 2 

(anthropologie) 
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Dans ce chapitre nous allons aborder quelques concepts fondamentaux qui pourront 

nous servir comme base ainsi nous permettre de plus ample compréhension pour espérer une 

meilleure analyse pour notre corpus. 

Avant de définir les mots clés nécessaires pour notre étude, il est utile de rappeler en 

premier l’historique de la notation en berbère par un petit résumé. 

I. Aperçu historique sur la notation 

 
La notation à une histoire riche et variée qui remonte à l’Antiquité. Les anciens 

sumériens utilisaient des tablettes d’Argile pour enregistrer les informations il y’a environ 

5000 ans. Les Egyptiens utilisaient des hiéroglyphes pour noter des événements historiques et 

religieux. 

Les grecs anciens ont introduit l’alphabet, qui a ensuite influencé le développement 

de la notation dans de nombreux domaines. Les romains ont perfectionné l’utilisation des 

chiffres et des symboles pour la tenue de registres et la communication. Au fil des siècles, la 

notation s’est développée pour inclure des systèmes plus sophistiqués, tel que la notation 

musicale, la notation mathématique et la notation linguistique. Aujourd’hui la notation est 

essentielle dans de nombreux domaines pour transmettre des informations de manière claire et 

compréhensible. 

Après ce bref aperçu, il est essentiel de poser un certain nombre de mots clés de notre 

recherche : 

Définition des concepts clés 

 
1. La didactique 

 
Pour mieux cerner ce concept nous pouvons nous appuyer sur la diction de 

Y.REUTER.3 Ou il avance que «la didactique est une discipline de recherche caractérisés 

par des questions spécifiques (en l’occurrence la constitution, la description, les variations 

des contenus et leur mise en œuvre via l’enseignement, ainsi que leurs modalités 

d’appropriation …), des théories, des concepts, des méthodes de recherche et de recherche 

empiriques (recueillant et traitant des données)». 

 

 

 
 

3 Yves REUTER, Dictionnaire des concepts fondamentaux de didactique, 2007. 
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Le terme « didactique » vient du grec ancien didaktikos. Il fait référence à tout ce qui est lié à 

l’enseignement ou à l’apprentissage. Cela inclut des méthodes, des approches pédagogiques et 

des ressources utilisées pour transmettre des connaissances de manière efficace. La didactique 

vise à faciliter l’acquisition de nouvelles compétences et connaissances, et elle est une 

discipline qui étudie les questions posées par l’enseignement et l’acquisition des 

connaissances dans les différentes disciplines scolaires. 

2. La pédagogie 

 
La pédagogie représente « toutes activités déployée par une personne pour développer 

des apprentissage précis chez autrui ».4 

Selon Y.REUTER « on désigne généralement par pédagogie un mode d’approche des faits 

d’enseignement et d’apprentissage qui ne prend pas spécifiquement en compte les contenus 

disciplinaire mais s’attache à comprendre les dimensions générales au transversales des 

situations qu’elle analyse et qui sont liées aux relations entre enseignant et apprenant et entre 

les apprenants eux-mêmes, aux formes de pouvoir et de communication dans la classe ou les 

groupes d’apprenants, au choix des modes de travail et des dispositifs, au choix des moyens, 

des méthodes et des techniques d’enseignement et d’évaluation. » (2007 : 163).  5 

3. La socio didactique 

 
Selon RISPAIL : « le terme socio didactique fait référence à une sous discipline affirmée 

(socio) linguistique et didactique mêlées, qui se donnerait pour objet d’étude la vie des 

langues dans et à travers l’école, dans leurs interactions avec leurs autres usages socio».6 

C’est un domaine qui étudie les interactions sociales et les contextes dans lesquels se 

déroulent l’enseignement et l’apprentissage. Elle examine comment les facteurs sociaux, 

culturels et institutionnels influencent les processus d’enseignement et d’apprentissage. La 

socio- didactique met l’accent sur les interactions entre les individus et leurs environnements 

lorsqu’ils acquièrent de nouvelles connaissances. Elle est une approche qui met l’accent sur 

Les interactions entre les individus et leur environnement lorsqu’ils acquièrent de nouvelles 

connaissances. 

 

 
4 Françoise Raynal et Alain Rieunier, Dictionnaire des concepts clés, 1997. 
5 Idem. 
6 Rispail Madeleine, Plurilinguisme, pratique langagières, enseignement : pour une socio-didactique des langues, 

2005. 
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4. L’enseignement 

 
Selon le Dictionnaire Larousse l’enseignement est l’« Action, manière d’enseigner, de 

transmettre des connaissances, profession, activités de ceux qui enseignent, faire de 

l’enseignement »7 

Selon Marguerite Altet : 

 
« L’enseignement couvre donc deux champs de pratique : 

 
1- Celui de la gestion de l’information, de la structuration du savoir par l’enseignant et de 

leur appropriation par l’élève, domaine de la didactique. 

2- Celui du traitement et de la transformation de l’information en savoir par la pratique 

relationnelle et l’action de l’enseignant en classe, par l’organisation de situation 

pédagogique pour l’apprenant, c’est le domaine de la pédagogie »8 

Vu toutes ces citation ci-dessus, nous pouvons dire que l’enseignement est une action 

d’instruire, de transmettre des connaissances et de guider les apprenants dans leur processus 

d’apprentissage. Les enseignements utilisent différentes méthodes et approches pour aider les 

étudiants à comprendre et à assimiler les informations. C’est un domaine passionnant qui joue 

un rôle essentiel dans le développement des individus et de la société dans son ensemble. 

 Abrutir est un art, les prêtres des divers cultes appellent cet art libertés ״

d’enseignement, ils n’y mettent aucune mauvaise intention, ayant eux même été soumis à la 

mutilation d’intelligence qu’ils voudraient pratiquer après l’avoir subie, le castrat faisant 

l’eunuque cela s’appelle l’enseignement libre9.״ 

5. L’apprentissage 

 
Selon le Dictionnaire de la linguistique, l’apprentissage désigne en pédagolinguistique 

: « La tâche accomplie par un individu en vue d’acquérir un ensemble de comportement 

linguistique nouveaux. »10 

Selon le Dictionnaire Larousse : « formation professionnelle des jeunes en vue 

d’apprendre un métier ; temps pendant lequel on est apprenti ».11 

 

7 Dictionnaire de français Larousse. 
8 Marguerite Altet, la formation professionnelle des enseignants,1994. 
9 Victor Hugo, Besançon, 1802-1885. 
10 Dictionnaire de la linguistique. 
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C’est le processus par lequel on acquiert de nouvelles connaissances, compétences ou 

comportements. Cela peut se faire de différentes manières, que ce soit par l’observation, 

l’expérience directe, l’étude ou l’interaction avec d’autres personnes. L’apprentissage est un 

processus continu tout au long de notre vie et nous permet de nous développer et de nous 

adapter à notre environnement. C’est une aventure passionnante ou nous découvrons de 

nouvelles choses et nous grandissons en tant qu’individus. 

6. L’écriture 

 
L’écriture c’est un mot qui vient du latin ״scribere״ qui signifie écrire, c’est-à-dire le 

fait de transmettre des informations à travers des symboles graphiques tels que des lettres, 

chiffres ou caractères spéciaux, c’est un moyen essentiel de communication et préservation de 

connaissances. 

Selon le Dictionnaire Larousse : 

 
« Représentation de la pensée par des signes de convention manière d’écrire »12Selon 

Charles Higounet : « Un procédé dont on se sert actuellement pour immobiliser pour fixer le 

langage articuléfugitif par essence même » 13 « L’écriture est la seule forme parfaite du 

temps ».14 

7. La production écrite 

 
La production écrite en Tamazight consiste à exprimer des idées à travers l’écriture. 

Cela implique de choisir les mots appropriés, les organiser en phrases et paragraphes 

cohérents et de les structurer de manière logique pour que le texte soit claire. C’est l’acte 

d’écrire un texte dans le but de communiquer une idée ou un message. Cela peut inclure des 

genres tels que les essais, les rapports, les lettres ou même la création littéraire. 

La production écrite permet d’organiser ses pensées, d’exprimer ses idées de manière 

claire et de partager des informations avec les autres. C’est un moyen puissant de 

communication et un outil essentiel dans de nombreux domaines de la vie, que ce soit 

académique, Professionnel ou personnel. 

 

 

 
11 Ibid. 
12Dictionnaire de français Larousse. 
13 Charles Higounet, écriture expression graphiques du langage, 2003 
14 Jean Marie Gustave le Clézio, L’Extase matérielle. 
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« Produire relève alors d’un plaisir et d’une technique. » (PIERRE MARTINEZ)15 

 
 L’objectif de la production écrite 

 
La production écrite a pour objet d’étude évaluer la capacité des apprenants a 

communiqué à l’écrit, l’écriture permet l’amélioration de la maitrise de la langue, l’expression 

des idées de manière claire et cohérente, l’enrichissement du vocabulaire, la pratique de la 

grammaire et l’orthographe ainsi que le développement de la pensée critique et créative. Elle 

permet aussi aux apprenants de consolider leurs connaissances et développer leurs capacités à 

communiquer efficacement ; c’est un excellent moyen d’apprendre et de progresser dans une 

langue. 

 La correction de la production écrite 

 
A. la correction par l’enseignant : consiste à identifier et expliquer les erreurs courantes 

dans l’écriture telles que les fautes d’orthographes, les erreurs de conjugaison des 

verbes, afin d’aider les élèves à améliorer leurs maitrise de la langue. 

B. La correction individuelle : est un processus ou l’enseignant aide chaque élève à 

identifier et à comprendre ses propres d’erreurs dans l’écriture. Et cela permet un 

apprentissage plus personnalisé et une amélioration des compétences linguistiques de 

chaque apprenant. 

C. La correction collective : c’est une méthode ou l’enseignant corrige les erreurs 

communes de toute la classe. Cela permet aux apprenants d’apprendre ensemble et de 

comprendre les erreurs fréquentes dans leurs écritures. 

8. L’erreur 

 
Selon le Dictionnaire Larousse : 

 
« Action de se tromper ; faute commise en se trompant ; état de quelqu’un qui se 

trompe être dans l’erreur ; action regrettable, maladresse : c’est une erreur de jeunesse. Erreur 

judiciaire condamnation prononcée à tort contre un innocent, faire erreur se tromper »16 

C’est une action ou une décision qui conduit à un résultat indésirable ou incorrect. 

Cela peut arriver à tout le monde, mais c’est également une occasion d’apprendre et de 

grandir. La pédagogie de l’erreur vise à considérer les erreurs comme des opportunités 

 

15 Martinez Pierre, « la didactique des langues étrangères », Coll. Que sais-je ? 2002. 
16 Ibid. 
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d’apprentissages et de croissance personnelle. Elle est basée sur la reconnaissance et l’analyse 

des erreurs, la recherche de nouvelles manières de penser et de faire, et l’innovation en les 

prenant en compte. 

 Les types d’erreurs tels que : 

 
 Les erreurs de syntaxe qui se produisent lorsque la structure grammaticale est 

incorrecte. 

 Les erreurs de vocabulaire qui se produisent lorsque les mots sont utilisés de manière 

inappropriée ou incorrecte. 

 Les erreurs de conjugaison qui surviennent lorsqu’un verbe n’est pas conjugué 

correctement. 

 Les erreurs de ponctuation qui surviennent lorsque la ponctuation est mal placée, 

affectant la clarté du texte. 

8 .2 L’analyse des erreurs 

 
Consiste à examiner les fautes qui peuvent survenir lors de la rédaction, telles que les 

erreurs d’orthographe, les fautes de conjugaison des verbes et les confusions entre des mots 

similaires. Les étapes de l’analyse des erreurs : 

 Trouver l’erreur : identifier les erreurs dans les mémoires. 

 Décrire l’erreur : le chercheur effectue une description minutieuse de chaque aspect 

linguistique pour une compréhension approfondie des données linguistiques étudiées. 

 Expliquer l’erreur : c’est de détailler le type d’erreur commise, en fournissant des 

explications claires et précises 

Cette analyse permet d’identifier les points à améliorer pour une écriture plus précise 

et correcte 

8. 3 L’erreur en didactique 

 
« L’erreur peut(…) être définie par rapport à la langue cible soit par rapport à 

l’exposition, même par rapport au système intermédiaires. On ne peut. Véritablement parler 

d’erreur. On voit alors qu’il est impossible de donner à l’erreur une définition absolue. Ici 

comme en linguistique, c’est le point de vue qui définit l’objet ».17 

 

 
17 PROQUIER Rémy et FRAUENFELDER ULRICH HANS, «enseignants et apprenants face à l’erreur, ou de 

l’autre côté du miroir. » 1980. 
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9. La faute 

 
Selon le Dictionnaire Larousse : 

 
« Manquement aux règles, erreur faute d’orthographe, manquement a une loi ; à la 

morale faute grave ; responsabilité de quelqu’un ou de quelque chose »18 

C’est une action ou une omission qui va à l’encontre d’une règle, d’une norme ou 

d’une attente. Cela peut être considéré comme une erreur ou une mauvaise décision. La faute 

est quelque chose que nous faisons tous de temps en temps, mais c’est également une 

occasion d’apprendre et de s’améliorer. 

10. La distinction entre l’erreur et la faute 

 
En terme de distinction entre faute et erreur, on peut dire que la faute est souvent 

considérée comme une action intentionnelle ou l’on sait que l’on fait quelque chose de mal ou 

incorrect, d’autre part l’erreur est souvent considérée comme une action involontaire ou l’on 

commet une erreur par manque de connaissance, elle est souvent considérée comme une 

opportunité d’apprentissage alors que la faute est perçue comme une action négligente. 

11. La phonétique 

 
Selon le Dictionnaire Larousse : 

 
« Concerne les sons du langage, transcription phonétique, écriture phonétique ou les 

signes graphiques correspondent à des sons du langage, étude des sons composant le langage 

humaine »19 

La phonétique est généralement définie comme l’étude scientifique des sons et des 

bruits du langage humain, c’est donc une branche de la linguistique comme la morphologie, 

syntaxe, sémantique, elle étudie particulièrement la composante phonique du langage (cours 

et td phonétique 2eme année)20 

12. La syntaxe 

 
C’est l’étude de la structure et l’organisation des phrases dans une langue, les règles et 

principes qui déterminent l’ordre des mots, relation entre les mots et formation des phrases, 

 

18 Dictionnaire de français Larousse. 
19 Idem. 
20 BAZI.M, cours de 2éme année phonétique 
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elle nous permet de comprendre comment les mots se combinent pour former des phrases 

cohérentes et compréhensibles dans une langue donnée. Selon le Dictionnaire Larousse : 

« Partie de la grammaire qui traite de la fonction et de la disposition des mots et des 

propositions dans la phrase »21 

 .22 (Paul Valery) ״La syntaxe est une facultés de l’âme״

 
13. La sémantique 

 
C’est une branche de la linguistique qui étudie les signifiés, ce dont on parle, ce que 

l’on veut transmettre par un énoncé, elle nous aide à comprendre comment les mots sont liés 

les uns les autres dans une phrases pour former un sens cohérent et à décoder, comprendre les 

sens des mots et phrases. 

Selon le Dictionnaire Larousse 

 
« C’est l’étude du sens des unités linguistique et de leurs combinaisons »23 

 
14. La morphologie 

 
Selon le Dictionnaire Larousse : 

 
« La partie de la grammaire qui étudie les problèmes relatifs à la formation des mots 

ainsi qu’aux  variations de leurs désinences »24 

En linguistique, la morphologie est traditionnellement la branche de la grammaire qui 

étudie la forme des mots, en d’autres termes elle étudie les paradigmes des mots et 

l’organisation des traits grammaticaux, elle nous aide à comprendre comment les mots sont 

construits et comment ils peuvent changer de forme pour exprimer différentes significations. 

15. La capacité 

 
C’est comme avoir le pouvoir de faire quelque chose, c’est la possibilité de réaliser 

une tache. Par exemple si tu as la capacité de communiquer en Tamazight, en Français et en 

Anglais. Cela montre ta capacité linguistique à t’exprimer dans différentes langues. 

Selon le dictionnaire Larousse : 
 

21 Dictionnaire de français Larousse. 
22 Paul Valery, la manœuvre du langage, 1932. 
23 Idem 
24 Idem 
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« C’est une aptitude de quelqu’un dans tel ou tel domaine : sa capacité à comprendre. 

Puissance qu’à quelqu’un, un groupe dans un certain domaine : il a une grande capacité de 

travail. »25 

« Une activité intellectuelle stabilisée et reproductible dans des champs divers de 

connaissance ; terme utilisé souvent comme synonyme de « savoir-faire ». Aucune capacité 

n’existe à l’état pur et toute capacité ne se manifeste qu’à travers la mise en œuvre de 

contenus ».26 

16. La compétence 

 
Le dictionnaire Larousse définit les compétences comme les connaissances, les 

aptitudes et les capacités qu’une personne possède et qui lui permettent d’accomplir des 

taches de manière efficace. Ces compétences sont souvent acquises par l’expérience, 

l’éducation et la formation. 

 « Une personne compétente est une personne qui sait agir avec pertinence dans un 

contexte particulier, en choisissant et en mobilisant un double équipement de ressource : 

ressources personnelles ( connaissances, savoir-faire, qualité, culture, ressources 

émotionnelles…) et ressources de réseau ( banque de données, réseaux documentaires, réseau 

d’expertise, etc.). Savoir agir avec pertinence, cela suppose d’être capable de réaliser un 

ensemble d’activités selon certains critères souhaitables » 27 

17. L’évaluation 

 
Selon le dictionnaire Larousse 

 
« Fait référence à la planification et à la mise en place d’un système d’évaluation 

pour mesurer la performance, l’efficacité ou la qualité d’un projet, d’un programme ou d’une 

 

 

 
25Dictionnaire de français Larousse. 
26 MEIRIEU Philipe. Apprendre…où, mais comment, ESF éditeur, 1988. 
27 (Le BOTERF, 1999, p.38).
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politique » 28 . Cela implique la définition des objectifs, des critères et des méthodes 

d’évaluation pour évaluer de manière précise et fiable. 

Il existe plusieurs types d’évaluations, tel que 

 
 L’évaluation formative : réalisée pendant le processus d’apprentissage pour fournir 

des retours aux apprenants et aux enseignants afin d’améliorer la compréhension. Par 

exemple un enseignant peut donner des commentaires réguliers aux apprenants tout 

au long de l’année scolaire pour les aider à progresser. 

 L’évaluation diagnostique : effectuée au début d’un processus d’apprentissage pour 

identifier les lacunes et les besoins des apprenants. Par exemple, un test de diagnostic 

au début d’une cour pour évaluer le niveau de connaissances préalables des étudiants. 

 L’évaluation continue : est un processus continu d’évaluation tout au long de 

l’apprentissage pour surveiller les progrès et ajuster les méthodes d’enseignement si 

nécessaire. Par exemple, des évaluations régulières tout au long de l’année pour suivre 

l’évolution des compétences des apprenants. 

 L’évaluation sommative : se déroule à la fin d’une période d’apprentissage pour 

évaluer le niveau de compétences atteint. Par exemple, un examen final à la fin d’un 

semestre pour évaluer les connaissances acquises. 

18. La phrase 

 
Selon le Dictionnaire le Robert : 

 
« Assemblage d’éléments de langages, capable de représenter un énoncé. Façon de 

parler recherchées prétentieuses ; succession ordonnées de périodes musicales »29 

« La phrase est un ensemble de mots, ayant un sens complet, était le pont essentiel 

dans les études de la syntaxe berbère »30 

André martinet défini la phrase comme : « Ensemble des monèmes qui sont reliés par 

des rapports de déterminations ou de coordination à un même prédicat, ou à plusieurs 

prédicats coordonnés »31 

 

 

 

28 Dictionnaire de français Larousse. 
29 Dictionnaire le Robert. 
30 Kamal Nait Zerrad. Grammaire du berbère contemporaine.Syntaxe, 1996 
31 André Martinet, éléments linguistique générale, armand collin, 1970. 
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19. La structure de la phrase 

 
La structure de la phrase, également connue sous le nom de syntaxe, est un aspect 

fondamental de la linguistique qui décrit la façon dont les mots sont organisés pour former 

une phrase grammaticalement correcte et cohérente. Elle est essentielle pour la 

communication efficace et comprend généralement trois éléments principaux : le sujet, le 

verbe et le complément. Elle varie en fonction des langues et des contextes, ce qui peut 

influencer le sens et l’interprétation du message. Cependant, dans d’autres langues ou 

contextes, la structure de la phrase pourrait être différente, ce qui pourrait changer le sens ou 

l’interprétation de la phrase. 

Nous pensons avoir exposé l’ensemble des mots clés essentiels à notre démarche. 

Nous, nous sentons plus armé pour entamer la deuxième partie de notre travail, où, nous 

allons procéder à l’analyse de notre corpus. 
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Dans ce chapitre, notre travail consiste à identifier les erreurs fréquemment commises 

par les apprenants, les analyser en détail et les étudier. Nous cherchons à comprendre les 

différents types d’erreurs et à trouver des solutions pour les corriger de manière efficaces. 

L’objectif est d’aider les apprenants à améliorer leurs compétences et en évitant ces erreurs 

récurrentes. 

Analyse de données 

 
I. Erreur liée à la phonétique 

 Définition de la phonétique 

 
« Traditionnellement, le terme phonétique désigne la branche de la linguistique qui 

étudie la composante phonique du langage, par opposition aux autres domaines »32. 

L’erreur phonétique se réfère aux erreurs commises au niveau de la prononciation des 

sons dans une langue. Cela peut induire des erreurs dans la production, cela en assimilant les 

sons, à l’écrit, ce qui pourrait donner le sentiment de non respecter les règles de l’accentuation 

et de l’intonation, ou à distinguer les sons similaires. Ces erreurs phonétiques peuvent affecter 

la compréhension et la communication efficace dans une langue. 

a- confusion entre la voyelle « a » et le vide vocalique « e » 

 
Les apprenants ont du mal à distinguer les sons « a » et « e », c’est une erreur courante 

qui peut affecter leurs prononciations et leurs compréhensions. 

 

Erreur Correction 

id yejmaɛ i d-yejmeɛ 

niḍan nniḍen 

n tawsit n tewsit 

bali belli 

irbiban irbiben 

Ibardan Iberdan 

 

 
 

32 J.DUBOIS. Dictionnaire de linguistique et des sciences du langage, LAROUSSE, 1994, PP362. 
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b- confusion entre la voyelle « i » et le vide vocalique « e » 

 
Nous avons identifié que la plupart des apprenants écrivent le « e » à la place de « i », 

ils écrivent comme ils prononcent. Cette erreur est rarement utilisée par les apprenants dans 

les mémoires. 

 

Erreur Correction 

n yemdanen n yimdanen 

N yeḍrisen N yiḍrisen 

i yexedmen i ixedmen 

 

 
c- Erreurs dues à l’influence de la langue française 

 
Nous remarquons que les apprenants sont peut être influencés par la langue française, 

et ils confondent entre la voyelle « a » et la consonne «ɛ ». A noté que la réalisation 

phonétique de «ɛ » est variée selon les régions. 

 

Erreur Correction 

Maameri mɛemmri 

I d-âedda I d-ɛedda 

Useqâed useqɛed 

Larebâa larebɛa 

 

d-1 absence de vide vocalique « e » 

 
Absence de vide vocalique « e » là où il doit être à fin de faciliter la prononciation des 

mots. Cette absence est assez récurrente donc la règle qui stipule que la succession de trois 

consonne est parfois n’est pas respectée. 
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Erreur Correction 

Taskla Tasekla 

Tamdyazt Tamedyazt 

Amqran Ameqqran 

N uskles N usekles 

tettwasgza tettwasegza 

N yisntal N yisental 

Asfru Asefru 

aɣrbaz aɣerbaz 

 
 

d- 2 la présence de vide vocalique « e » 

 
La présence de vide vocalique « e » là où il ne doit pas être. 

 

 
 

Erreur Correction 

teɣessa tɣessa 

Tamesalt Tamsalt 

Yedderen Yeddren 

 

 
d-3 problème de vide vocalique à l’intérieur du mot 

 
Nous avons constaté que les apprenants éprouvent des difficultés concernant 

l’emplacement du « e » dans un mot. 

 

Erreur Correction 

Ssexdment Ssxedment 

Twesatin Tewsatin 

Teskliwin Tsekliwin 
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e- absence de la particule de direction « d » 

 
Nous constatons que les apprenants écrivent en fonction de la prononciation des 

mots, comme on peut le voir dans cet exemple ne pas séparer le syntagme prédicatif verbal de 

la particule de direction. 

 

Erreur Correction 

Amlawas yezmer ad yeqsed akk arumyig 

ilelli 

Ad d-yeqsed 

maɛna yewɛar ad naf ma yella azal-is d 

aqdim neɣ d ajdid 

Ad d-naf 

Maca ilaq ad nebder s tedwawayt ad d-nebder 

 

f- absence de la préposition « n » 

 
« La préposition « n » fait partie des prépositions simples, elle exprime la 

détermination et l’appartenance ».33 

 

Erreur Correction 

Yiwen ufardis yiwen n ufardis 

Wemdan N umdan 

 

g- la conjonction de coordination « d » et le « t » de féminin 

 
Les apprenant écrivent ce qu’ils entendent, ils ne prennent pas en considération la 

particule « d ». 

 

Erreur Correction 

Ttin d tin 

 

 

 

 

 

 
 

33 GALAND. Pernet, la préposition n « de » en amazigh : étude syntaxique et sémantique, de Aballa 

ABOUDRAR. 
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h- Erreur liée à l’emphase 

 
Les apprenants ne parviennent pas à différencier un son emphatique d’un son non- 

emphatique. 

 

Erreur Correction 

Nehḍer-d Nehder-d 

 

 
II. Erreur liée à la syntaxe 

 Définition de la syntaxe : 

 
« Etude des règles grammaticales d’une langue, relation entre les unités 

linguistiques »34 

 
 

a- L’absence du trait d’union 

 
Nous avons remarqué que les apprenants ne séparent pas la particule « d » du 

syntagme prédicatif verbale par un trait d’union. 

 

Erreur Correction 

Tettilid Tettili-d 

id yejmaɛ i d-yejmeɛ 

Yesuf uɣd yessufuɣ-d 

Ad attyegg Ad tt-yegg 

id lulen i d-lulen 

 

b- Erreur liée à la conjugaison 

 
b1- l’aoriste : « c’est la forme de base du verbe kabyle, il est rarement utilisé seul, il 

est souvent accompagné de la particule (ad). NAIT ZERRAD.K., grammaire de berbère 

contemporaine (kabyle) : morphologie, ENAG, 1996, p74) 

 

34 Dictionnaire de français : le Robert 
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Erreur Correction 

Anehseb Ad nehseb 

Anmayez Ad nmeyyez 

Annaru Ad naru 

 
 

C’est une erreur due au fait que la particule d’aoriste « ad » n’est pas réalisé à l’oral. 

 
c- Erreurs liées à l’état d’annexion 

 

Erreur Correction 

N innawen N yinnawen 

Am inzan Am yinzan 

Am isefra Am yisefra 

 

 
« Le nom est dit à l’état d’annexion marqué lorsqu’il subit des changements dans sa 

partie initiale : des modifications dans sa voyelle initiale et /ou préfixation d’une semi- 

voyelle »35 

d- Erreur liées à la tension sur la consonne 
 

Erreur Coorection 

yeṭfen yeṭṭfen 

Amqran Ameqqran 

Tulisin Tullisin 

Ad ṭsen Ad ṭṭsen 

n waraw-is n warraw-is 

i d-yesbeggen i d-yessebgen 

 

 
 

35 Moussa Imarazen, manuel de syntaxe berbère. 
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Tesbeggen-aɣ-d Tessebgen-aɣ-id 

yetwassen yettwassen 

niḍan nniḍen 

bali belli 

Yetuqten Yettuqten 

D tafka D tafekka 

din Ddin 

 

 

Analyse des erreurs dans les productions écrites 

 
Dans cette partie, où nous voulons   confirmer ou pas les statistiques déjà trouvées, 

nous avons opté pour la collecte des productions écrites chez quelques étudiants en fin de 

cycle de master auxquels nous avons proposé de produire un texte explicatif sur la thématique 

de « yennayer » afin de mesuré et de comparé le nombre et le types d’erreurs récurrentes. 

Effectivement, nous avons opté pour un échantillon de 10 étudiants de M2 en langue 

et culture amazighs, choisit aléatoirement selon la disponibilité de produire le texte explicatif 

instantanément, donc sans corrections apportée. 

Après lecture et correction des textes produits et après quantifications, nous pouvons 

avancer les résultats suivant : 

Dans notre analyse on n’a constaté que la majorité des apprenants on respectés les 

conditions de rédactions de la production écrite : le titre, la répartition des paragraphes, 

l’alinéa, la majuscule et la ponctuation. 

Quelques productions écrites n’avaient ni une introduction ni un développement ni une 

conclusion ou bien on trouve une introduction et un développement mais sans conclusion ce 

qui veut dire qu’ils n’ont pas respectés les règles d’un texte. 
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I. Erreur liée à la phonétique 

a- Confusion entre la voyelle « a » et la voyelle « i » 

 
Les apprenants ont du mal à spécifier les sons « a » et « e ». 

 
Erreur Correction 

Tifriwin Tafriwin 

Tiksawin Tiksiwin 

Argazen Irgazen 

 

b-confusion entre la voyelle « i » et la voyelle « u » 

 
Les apprenants ont du mal à différencier les sons « u » et « i » 

 
Erreur Correction 

Tullawin Tilawin 

 

 
c-confusion entre la voyelle « e » et la voyelle « a » 

 
Les apprenants ont du mal à distinguer les sons « e » et « a» 

 
Erreur Correction 

Rbaḥ rrbeḥ 

Ddaq-s Ddeqs 

Lfarḥ lferḥ 

D tamaɣra D tameɣra 

naɣ nneɣ 

 

d-confusion entre la voyelle « u » et la voyelle « e » 

 
Les apprenants ont du mal à particulariser les sons « u » et « e » 
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Erreur Correction 

Ttlusent Ttlusunt 

 
 

e-présence de vide vocalique « e » 

 
Nous avons constaté que quelques apprenants ont des difficultés à l’écrit de vide vocalique 

« e ». 
 
 

Erreur Correction 

Sefugulen Sfugulen 

 

f-problème de vide vocalique « e » à l’intérieur du mot 

 
Les apprenants ont peut-être des difficultés à l’écrit de vide vocalique « e » à l’intérieur du 

mot. 

 

Erreur Correction 

Lehmez Lhemmez 

Tteseṭṭilen ttseṭṭilen 

Tteswiqen Ttsewwiqen 

 

g-absence de la préposition « n » 

 
Erreur Correction 

N useggas imaziɣen N useggas n yimaziɣen 

Bu sebɛa isufar Bu sebɛa n yisufar 

 

h-absence de la particule de direction « d » 

 
Erreur Correction 

Ad yaɣ Ad d-yaɣ 
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i- Erreurs dues à l’influence de la langue française : 

 
Les apprenants sont peut être influencés par la langue française, ils confondent entre les 

lettres alphabétiques. 

 

Erreur Correction 

sevɛa sebɛa 

Varra Berra 

Ghas ɣas 

 

j-Confusion entre le relatif « I »et le « i » du préfixe du participe : 

 
Les apprenants ont peut-être du mal à faire la différence entre l’oral et l’écrit. 

 
Erreur Correction 

Igxeddmen I ixeddem 

 

 
k-erreur liée à l’emphase 

 
Erreur Correction 

Attas Aṭas 

Ttfen ṭṭfen 

Ttestilen Ttseṭṭilen 

 

 
I. Erreur liée à la syntaxe 

a-absence de trait d’union 

Nous avons remarqué que les apprenants ne séparent pas la particule de direction du 

groupe verbale par un trait d’union. 
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Erreur Correction 

Id yettasen I d-yettasen 

I d yettawin d-yettawin 

D yelḥeq d-yelḥeq 

 
 

b-erreur liée à l’état d’annexion 

 
Erreur Correction 

Deg ass Deg wass 

 

c-erreur liée à la tension sur la consonne 

 
Erreur Correction 

Agur aggur 

Tassa tasa 

Aken akken 

Tteswiqen ttsewwiqen 

Gezment Gezzment 

Ttebdilent ttbeddilent 

Sirident Ssirident 

 

Analyse quantitative des données 

 
Analyse quantitative des erreurs récurrentes dans les mémoires de fin de cycle de 

différentes spécialités 

Après avoir analysé quantitativement les erreurs fréquentes dans les mémoires de fin 

de cycle de diverses spécialités, nous avons constaté que le nombre de mots s’élève à 6051 et 

que nous avons marqué 261 erreurs. 

Voici une représentation graphique de ces chiffres ci-dessus 
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Figure 01 : représentation graphique des pourcentages d’erreurs quantifiées dans le 

corpus (six mémoires). 

Nous remarquons que le nombre d’erreurs est très faible, il est représenté par un 

pourcentage de 4,31%. En comparent au nombre de mots dans les pages traités qui 

représentent un pourcentage de 95,69%. 

Récapitulatif de l’analyse quantitative des erreurs commises dans les mémoires de fin de 

cycle (Master 2) 

Voici en illustration un récapitulatif de toutes les erreurs quantifiées dans les six mémoires de 

fain de cycle M2 

 

Figure 02 : pourcentage de types d’erreurs. 
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Nous remarquons que les apprenants ont commis les erreurs beaucoup plus au niveau 

syntaxique. Il représente un pourcentage de 51,03 % au total des erreurs. 

Analyse quantitative des erreurs récurrentes dans les productions écrites : 

 
Après une analyse de manière quantitative des erreurs fréquentes dans les productions 

écrites de différentes spécialités, nous avons remarqué que le nombre de mots est de 1178 et 

nous avons identifié 109 erreurs. 

 

 
Figure 03 : représentation graphique des pourcentages d’erreurs dans les productions 

écrites. 

Nous voyons que le nombre d’erreurs est remarquable, il représente un pourcentage de 

9,25 %. En comparent au nombre de mots dans les productions écrites qui représente un 

pourcentage de 90,75%. 

Récapitulatif de l’analyse quantitative des erreurs commises dans les productions 

écrites par les apprenants de Master 2 



Chapitre 2 Analyse de données 

37 

 

 

 

 
 

Figure 04 : pourcentage de types d’erreurs. 

 
Les apprenants de Master 2 ont commis plus d’erreurs au niveau phonétique qui 

représente un pourcentage de 4, 49%. Les erreurs de type syntaxique représentent un 

pourcentage de 4,41% au total. 

La cause principale de ces erreurs phonétique est la différence entre la prononciation 

des mots et les règles grammaticales. 

Comparaison des erreurs des mémoires et les erreurs de la production écrite 

spontanément par les étudiants de master 2 de l’année 2023/2024 

Après avoir analysé les données, on a remarqué que les erreurs trouvées dans le 

mémoire de fin de cycle sont plus fréquentes au niveau syntaxique, contrairement aux 

productions écrites ou les apprenants on commit d’avantage erreurs au niveau phonétique. 

Mais en générale on constate que ce sont les mêmes erreurs qui se répètent dans les 

travaux des apprenants, que ce soit dans les mémoires de fin de cycle ou dans les productions 

écrites. Cela peut être du a les habitudes linguistiques ou à des difficultés spécifiques 

rencontrés par les étudiants. 

D’après l’analyse des erreurs présentes dans les mémoires de fin de cycle et les 

productions écrites des étudiants de Master 2, il a été observé que la plupart des apprenants 

commettent un certain nombre d’erreurs de divers types. 
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L’écriture est un moyen essentiel de communication qui permet de transmettre des 

idées, des émotions et des informations à travers des mots. C’est un art polyvalent qui peut 

revêtir différentes formes, que ce soit pour narrer une histoire, exprimer des pensées ou 

partager des connaissances. 

Dans notre travail de recherche, nous avons analysé quelques mémoires de fin de 

cycle au niveau de département langue et culture amazighe, ou nous avons essayé de traiter 

les erreurs à l’écrit commises par les apprenants. 

D’autre part nous avons aussi analysé des productions écrites, comme complément 

d’enquête, réalisées par les apprenants de master 2 des trois spécialités (linguistique, 

littérature, anthropologie), dans le but d’avoir une idée générale sur les erreurs et leurs 

processus d’écriture. Et s’ils respectent les règles de notation et les conditions de rédaction 

d’une production écrite. 

Dans notre étude nous avons comme objectif de répondre à la problématique : Quelle 

est la fréquence des erreurs commises par les étudiants de Master 2 dans leurs productions en 

tamazight dans leurs mémoires de fin d’étude ? Quel sont les erreurs les plus récurrentes ? 

Bien sûr, nous avons proposé quelques hypothèses pour construire notre étude et après 

analyse des documents, nous sommes arrivés à confirmer certaines hypothèses proposées : 

Pour la première hypothèse qui stipule le peu d’erreurs que nous pourrons quantifier est 

confirmé par l’analyse, pour la deuxième où nous avons avancé que le nombre d’erreurs est 

plus conséquent en orthographe est à moitié confirmé, c’était le cas dans les mémoires mais 

pas dans les productions spontanées. 

Voici quelques détails des résultats après analyse de corpus : 

 
- Les erreurs récurrentes sont d’ordre orthographique, représentant 4,31% erreurs dans 

les mémoires de fin de cycle et 9,25% pour les erreurs dans les productions écrite. 

- Les erreurs de type syntaxique sont les plus courantes. 

 
Au final nous pourrons dires que notre étude n’est pas exhaustive, à travers elle nous 

avons espéré rendre compte du profil de sortie des étudiant de formation en langue et culture 

amazighes, bien sûr, les mémoires de fin de cycles étant généralement corrigés par le 

encadrant ne pouvaient pas nous renseignés avec exactitude et aussi les quelques étudiants qui 

ont accepté de produire quelques textes ne reflète pas la majorité de leurs camarades. 
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Tout ça pour dire que de plus ample recherche sont de misent pour réellement connaitre le 

niveau plus au moins exact des étudiants sortants du DLCA, néanmoins, pour notre part nous 

pouvons avancer quelque propositions pour améliorer au maximum le niveau des étudiants en 

langue amazigh : 

 Intensifier les cours de notation et inclure des heures supplémentaires, ce qui aiderait 

les apprenants à s’exercer davantage et à bénéficier d’un encadrement plus soutenu 

pour améliorer leurs compétences en notation. 

 Il est essentiel de pratiquer régulièrement la langue en lisant et en écrivant, la relecture 

attentive peut également aider à repérer et corriger les fautes. 

 Préconiser un peu de temps pour la dictée. 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Bibliographie 



Bibliographie 

42 

 

 

 

1. Les ouvrages : 

- ALTET.M ; la formation professionnelle des enseignants, 1994. 

- GALAND. P, la préposition n « de » en amazigh : étude syntaxique et sémantique, de 

Aballa ABOUDRAR. 

- HIGOUNET.C, écriture expression graphiques du langage, 2003. 

 
- HUGO.V, Besançon, 1802-1885. 

- IMARAZEN.M, manuel de syntaxe berbère (kabyle), HCA.2007. 

- JEAN Marie Gustave le Clézio, L’Extase matérielle. 

- MARTINET.A, éléments linguistique générale, armand collin, 1970. 

- MARTINEZ. P, « la didactique des langues étrangères », Coll. Que sais-je ? 2002. 

- MEIRIEU. P. Apprendre…où, mais comment, ESF éditeur, 1988. 

-  BEKTACHE M, « officialisation de la langue amazigh en Algérie : impact           sur les 

attitudes et représentation sociolinguistique de quelques locuteurs algériens 

».Multi linguales [En ligne].Editeur : université Abderrahmane Mira-Béjia.10/2018, 

mis en ligne le 31 Décembre 2018, consulté de 2juin 2020. 

- NAIT ZERRAD.K, Grammaire du berbère contemporaine. Syntaxe, 1996. 

- PROQUIER Rémy et FRAUENFELDER ULRICH HANS, «enseignants et 

apprenants face à l’erreur, ou de l’autre côté du miroir. » 1980. 

- RISPAIL.M ; Plurilinguisme, pratique langagières, enseignement : pour une socio- 

didactique des langues, 2005. 

- VALERY.P, la manœuvre du langage, 1932. 

2. Dictionnaires : 

 
- Dictionnaire de français Larousse. 

 
- Dictionnaire le Robert. 

 
- DUBOIS J , Dictionnaire de la linguistique, 1972 

 
- FRANÇOISE RAYNAL et ALAIN RIEUNIER, Dictionnaire des concepts clés, 1997. 

 
- REUTER Y, Dictionnaire des concepts fondamentaux de didactique, 2007.  

 
3. Cours : 

- AOUDIA. Cours de didactique. 

- BAZI.M, Cours et Td de phonétique / 2éme année. 



Bibliographie 

43 

 

 

 

4. Mémoires : 

- BELACEL Nawel, Tasledt taseklant n uzuzen d userqes di temnadt n Henniya d 

lefriqat (draɛ lmizan), 2021/2022. 

- DAHDOUS Smina, SENNOUN Nadia, Essai de traduction du français vers tamazight 

de deux articles de salem chaker « l’ADJECTIF » et « L’ADVERBE » Extraits de 

l’encyclopédie Berbère vol II, 1985. 2021. 

- ISHAK BOUSHAK Djouher, Etude anthropologique des tatouages kabyles, cas de 

deux villages : Ait Bouaddou et Aissi Youcef, 2022/2023. 

- ROUMANE Melissa, Etude anthropologique du patrimoine familial en Kabylie : le 

cas de la pharmacie traditionnelle « Ait Lmouloud » de Larbâa Nath Iraten, 

2020/2021. 

- SLIMANI Naima, SEMMANI Lahna , Tasledt n tꙋessa n tmacahut (zelgum), 

Décembre 2020. 

- TAMOURTBIR Dihia et SEID Meriam, Essai de traduction de la première partie du 

roman Histoire de ma vie de Fadhma Ait MANSOUR du Français vers Kabyle p.p 7- 

84, 2021/2022. 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Agzul s tmaziɣt 



Agzul s tmaziɣt 

45 

 

 

 

Tazwart: 

 
Deg uktay-agi nneɣ, asentel-nneɣ Yella-d ɣef Wayen yeɛnan tucḍiwin Di tira n tmaziɣt, 

tucḍiwin d ayen yezmer ad yexdem yal amdan ulac anwa ur nɣelleḍ ara neɣ win ur nxeddem 

ara tucḍiwin. Maca amdan ixeddem akk ayen yellan deg uffus-is akken ad yeɛreḍ ad yelmed 

si tucḍiwin-ines. 

Asentel n unadi-agi I nextar, d aktazal n tucḍiwin deg yikatayen n yinelmaden n ugezdu n 

tutlayt d yidles n tamaziɣt, d 10 n yisenfaliyen s tira I nefka I kra n yinelmaden ad ten-id- 

xedmen ɣef uḍris imsegzi (yennayer). 

Tamukrist n usentel-agi tebna ɣef kraḍ n yisteqsiyen : 

 
-Acḥal n tucḍiwin i xedmen yinelmaden deg ukatay-nsen , d yisenfaliyen s tira ? 

 
-D acu n tucḍiwin i d-yettuɣalen? 

 
-D acu n tifrat I nezmer ad d-nefk akken ad nessenqes di tucḍiwin? 

 
Akatay-agi yebda s tbadut tamatut, nemmeslay-d ɣef usentel s umata, nessebgen-d ayɣer 

nextar asentel-agi, syin akin nefka-d tamukrist d turdiwin. 

Anadi-nneɣ yebḍa ɣef sin n yiḥricen: 

 
Aḥric amenzu, nefka-d tabadut n kra n wawalen yesɛan assaɣ d usentel-agi, nehder-d d aken 

nruḥ ɣer wannar i yellan d tasedawit n lmulud mɛemmri deg ugezdu n tutlayt d yidles n 

tmaziɣt, newwi-d ikatayen neɣraten nekkes-d tucḍiwin akk i nufa nefka-d aseɣti-nsent .daɣen 

nefka i yinelmaden ad aɣ-id-xedmen asenfali s tira ɣef uḍris imsegzi I d-iheddren ɣef wansay 

( yennayer ), akken ad nwali daɣen acu n tucḍiwin d wuguren I d-ttmagaren. 

Aḥric Wis sin, nexdem tasleḍt i tucḍiwin i d-nekkes syin akin I nesseɣti, nufa-d belli d 

tucḍiwin-nni I d-yettuɣalen ama deg ukatay ama deg yisenfaliyen n tira. 

Iswi-nneɣ deg unadi-agi akken ad nwali acu n wuguren I zmren yinelmaden ad d-magren di 

tira akken ad asen-nefk iwellihen aken ur d-ttafen ara iman-nsen deg tucḍiwin-agi. 

Iwakken anelmad ad yissin tira, yewwi-d fell-as: 

 
- ad snamen iman-nsen ɣef tira d tɣuri tett3awen mliḥ. 

 
- ad asen-rnun swaye3 n zyada ɣef tira. 
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Di taggara nufa-d d aken ulac aṭas n tucḍiwin, dessaḥ llant maca maci s waṭas yerna nwala d 

akken d tidak i d-yettuɣalen ama deg ukatay ama deg yisenfaliyen s tira. 
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Les erreurs commises dans les mémoires de fin de cycle 

 
Erreurs Correction Description 

d tmeti d tmetti La tension sur la consonne « t » 

n yemdanen n yimdanen Notation le « i » à la place de « e » 

n innawen n yinnawen Erreur liée à l’état d’annexion 

Tamdyazt Tamedyazt Absence de vide vocalique « e » 

Allal n usɛeddi lwaqt allal n usɛeddi n lweqt Absence de la préposition « n » 

Taskla Tasekla Absence de vide vocalique « e » 

yeṭfen yeṭṭfen La tension sur la consonne « ṭ » 

Amqran Ameqqran Absence de vide vocalique « e » +la 

tension sur la consonne « q » 

Tettilid Tettili-d Séparation du syntagme prédicatif verbale 

de la particule de direction « d » par un 

trait d’union 

N uskles N usekles Absence de vide vocalique « e » 

Ad naf Ad d-naf Absence de particule de direction « d » 

am inzan Am yinzan Erreur liée à l’état d’annexion 

Am isefra am yisefra Erreur liée à l’état d’annexion 

N yeḍrisen N yiḍrisen Notation : le « i » à la place de « e » 

gar imezwwura gar yimezwura Erreur liée a l’état d’annexion+ la tension 

sur la consonne « w » 

Iwwumi Iwumi La tension sur la consonne « w » 

Tulisin Tullisin La tension sur la consonne « l » 

N taywalt N teywalt Erreur liée à l’état d’annexion 

n yemdanen n yimdanen Erreur liée a l’état d’annexion 

Ad ṭsen Ad ṭṭsen La tension sur la consonne « ṭ » 

n waraw-is n warraw-is La tension sur la consonne « r » 

id yejmaɛ i d-yejmeɛ Séparation du syntagme prédicatif verbale 

de la particule de direction « d » par un 

trait d’union + la notation : le « e » à la 
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   place de « a » 

i yexedmen i ixedmen Notation le « i » à la place de « y » 

i d-yesbeggen i d-yessebgen La tension sur la consonne « s » et la 

consonne « g » 

Ad nefk Ad d-nefk Absence de particule de direction « d » 

teɣessa tɣessa Notation : présence de vide vocalique 

« e » 

Maameri mɛemmri Notation : influence par la langue française 

le « ɛ »à la place de double « a »+ la 

tension sur la consonne « m » 

Tesbeggen-aɣ-d Tessebgen-aɣ-id La tension sur la consonne « s »+ le 

manque de la voyelle « i » 

 

Am akken am wakken Erreur lié à l’état d’annexion 

Yiwen ufardis yiwen n ufardis L’absence la préposition « n » 

tettwasgza tettwasegza L’absence du vide vocalique « e » 

yetwassen yettwassen La tension sur la consonne « t » 

yebeṭṭun ibeṭṭun Notation le « i » à la place de « y » 

n bella mebla Erreur liée à la notation 

niḍan nniḍen La tension sur la consonne « n »+ 

notation le « e » à la place de « a » 

n tawsit n tewsit Notation le « e » à la place de « a » 

Yesuf uɣd yessufuɣ-d Séparation de syntagme prédicatif 

verbale de la particule « d » par un trait 

d’union +La tension sur la consonne 

« s » 

aneḥseb ad neḥseb Erreur liée à la conjugaison (l’aoriste) 

warbib urbib Erreur liée à l’état d’annexion 

am yak am akk Présence de « y » + la tension sur la 

consonne « k » 
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bali belli Notation le « e » a la place de « a » + la 

tension sur la consonne « l » 

irbiban irbiben Notation le « e » a la place de « a » 

anmayez ad nmeyyez Erreur liée à la conjugaison (l’aoriste) 

Teskliwin Tsekliwin Erreur liée à l’écrit de vide vocalique 

« e » 

N twesatin N tewsatin Erreur liée à l’écrit de vide vocalique 

« e » 

N yisntal N yisental Manque de vide vocalique « e » 

D wayyen D wayen Tension sur la consonne « y » 

Asfru Asefru Manque de vide vocalique « e » 

Tamesalt Tamsalt Présence de vide vocalique « e » 

timawit timmawit La tension sur la consonne « m » 

Ttin d tin Erreur liée à l’assimilation entre « d » 

et « t » 

aɣrbaz aɣerbaz Absence de vide vocalique « e » 

Yeṭuqten yeṭṭuqten La tension sur la consonne « t » 

Yisfra Yisefra Absence de vide vocalique « e » 

Weqcic Uqcic Erreur liée a l’état d’annexion 

Waḥric uḥric Erreur liée a l’état d’annexion 

Nemslay-d Nemmeslay-d La tension sur la consonne « m » 

ɣef tasleḍt ɣef tesleḍt Notation : le « e » a la place de « a » 

Am imɣ Am yimɣi Erreur liée a l’état d’annexion 

D tafka D tafekka Absence de vide vocalique « e »+ la 

tension sur la consonne « k » 

din Ddin La tension sur la consonne « d » 

Lemmut Lmut Présence de « e » et la tension sur la 

consonne « m » 
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Twesatin tewsatin Erreur liée à l’écrit de vide vocalique 

« e » 

Wemdan N umdan Erreur liée a l’état d’annexion 

Timeti Timetti La tension sur la consonne « t » 

Xedmen Xeddmen La tension sur la consonne « d » 

Muten Mmuten La tension sur la consonne « m » 

Yimdukkal yimeddukkal La tension sur la consonne « d » 

Annaru Ad naru Erreur liée à la conjugaison (l’aoriste) 

Ad attyeǧǧ Ad tt-yeǧǧ Séparation du syntagme prédicatif 

verbale de « tt » par un trait d’union 

Yedderen Yeddren Notation : Présence de vide vocalique 

« e » 

Ad anaččer Ad n-ččar Séparation du syntagme prédicatif 

verbale de la particule de direction 

« n » par un trait d’union 

Lzayyer Lezzayer Absence de vide vocalique « e » + la 

tension sur la consonne « z » 

Lwaqt Lweqt Notation : le « e » a la place de « a » 

ɣes ɣas Notation : le « a » a la place de « e » 

Ulanda ula anda Notation : Manque d’espace entre le 

mot 

ad ssaɣtiɣ ad sseɣtiɣ Notation : le « e » a la place de « a » 

yimezdeɣ yimezdaɣ Notation : le « a » a la place de « e » 

n taqsḍit n teqsiḍt Notation : le « e » a la place de « a » 

xemmeɣ xememmeɣ Erreur liée à la notation 

Yessuhamen yessewhamen Notation : « w » a la place de « u » 

n mi-s n mmi-s La tension sur la consonne « m » 
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ad iniɣ ad d-iniɣ Absence de la particule « d » 

Nig Nnig La tension sur la consonne « n » 

id lulen i d-lulen Absence de trais d’union entre la 

particule « d » et le verbe 

Tenna-s Tenna-as L’absence de la voyelle « a » 

n wemgreḍ n umgreḍ Erreur liée a l’état d’annexion 

seg mi id luleɣ seg imi i d-luleɣ Absence de trais d’union  entre la 

particule « d » et le verbe 

yemm-as yemma-s Absence de la voyelle « a » 

Yedderen Yeddren Présence de vide vocalique « e » 

Ibardan Iberdan Notation : le «e » a la place de « a » 

id yurwen id-yurwen Absence de trais d’union entre la 

particule « d » et le verbe 

Amkan Amekkan Absence de vide vocalique « e » + la 

tension sur la consonne « k » 

ad nwali ad d-nwali Absence de la particule « d » 

Tasasfrt Tasasfart L’absence de la voyelle « a » 

Larebâa larebɛa Notation le « ɛ » a la place de « â » 

Nat iraten Nat yiraten Absence de la consonne « y » 

Des Deg Notation le « g » a la place de « s » 

I d-âedda I d-ɛedda Notation le « ɛ » a la place de « â » 

Tejdit Tejdidt Absence de la consonne « d » 

N isufar N yisufar Erreur liée à l’état d’annexion 

Deg tesasfarin Deg tsasfarin Erreur liée a l’état d’annexion 

Id yettili I d-yettili Absence de trais d’union entre la 

particule « d » et le verbe 

Useqâed useqɛed Notation le « ɛ » a la place de « â » 

D axel Daxel Manque d’espace entre le mot 

Jemaâen jamaɛen Notation le « ɛ » a la place de « â » 

+notation le « a » a la place de « e » 
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Nuttni Nutni La tension sur  la consonne « t » 

Seg imenza Seg yimenza Erreur liée à l’état d’annexion 

Itt-i xedmen I tt-ixedmen Erreur liée à la notation 

Tujya Tujjya La tension sur la consonne « j » 

Amwakken Am wakken Manque d’espace entre le mot 

Isteqqsiyen Isteqsiyen La tension sur de la consonne « q » 

waṭanen waṭṭanen La tension sur la consonne « ṭ » 

ɣef imukan ɣef yimukan Erreur liée à l’état d’annexion 

Nehḍer-d Nehder-d Notation le « d » a la place de « ḍ » 

Tilawin Tlawin Absence de la voyelle « i » 

Ur xdmint ara Ur xdiment ara Absence de vide vocalique « e » 

I tent-xdment I tent-xedment Absence de vide vocalique « e » 

Ssexdment Ssxedment Erreur liée à l’écrit de vide vocalique 

« e » 

Neqrent Neqqrent La tension sur la consonne « q » 

Nukermus N ukermus Manque d’espace entre le mot 

n tmnaḍin N temnaḍin Absence de vide vocalique « e » 

I umi I wumi Absence de la consonne « w » 

ɣef usentl ɣef usentel Absence de vide vocalique « e » 
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Les erreurs commises dans les productions écrites rédigées de la part de quelques 

étudiants des différentes spécialités 
 

 

 

 

 

 
Erreurs Correction Description 

Tammurt Tamurt La tension sur la consonne « m » 

Sefugulen Sfugulen Présence de vide vocalique « e » 

Deg ass Deg wass Erreur liée a l’état d’annexion 

sebɛa yisufar sebɛa n yisufar Absence de la préposition « n » 

Leḥmez lḥemmez Erreur liée à l’écrit de vide 

vocalique « e »+tension sur la 

consonne « m » 

Timesaḍin Tumessaḍin La tension sur la consonne « s » 

Tifriwin Tafriwin Notation : le « a » a la place de « i » 

Tullawin Tilawin Notation : le « i » a la place de 

« u »+ la tension sur la consonne 

« l » 

Ad ǧuǧegen Ad ǧǧuǧgen La tension sur la consonne « ǧ » 

Sirident Ssirident La tension sur la consonne « s » 

Ttebdilent ttbeddilent Absence de vide vocalique « e » + 

la tension sur la consonne « d » 

Gezment Gezzment La tension sur la consonne « z » 

Tteseṭṭilen ttseṭṭilen Erreur liée à l’écrit de vide 

vocalique « e » 

Ad yaɣ Ad d-yaɣ Absence de la particule « d » 

Yebbid Yewwid Erreur liée à la notation 

Ad d-maf Ad d-naf Erreur de frappe le « n » à la place 

de « m » 

D acu id yennayer D acu i d yennayer Notation : manque d’espace entre 

« i » et « d » 

Dansay D ansay Notation : manque d’espace entre 

la particule de prédication et le nom 
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Isfugulen I sfugulen Notation : manque d’espace entre 

« i » et le verbe 

Tikelt Tikkelt Notation : tension sur la consonne 

« k » 

Darac D arrac Notation : manque d’espace entre 

la particule de prédication et le nom 

+ tension sur la consonne « r » 

N useggas imaziꙋen N useggas n yimaziꙋen Absence de la préposition « n » 

Ttestilen Ttseṭṭilen Notation : Erreur liée à l’écrit de 

vide vocalique « e »+ erreur liée à 

l’emphase le « ṭ » à la place de « t » 

Tteswiqen ttsewwiqen Erreur liée à l’écrit de vide 

vocalique « e »+tension sur la 

consonne « w » 

Aken Akken Tension sur la consonne « k » 

Sfiliten Sfilliten Tension sur la consonne « l » 

Bu sebɛa isufar Bu sebɛa n yisufar Absence de la préposition « n » 

Tassa Tasa Pas de tension sur la consonne « s » 

Arezaq Rrezq Notation : erreur dans l’écrit dans 

l’écrit du mot 

Agur Aggur Tension sur la consonne « g » 

Yesfiliten Yesfilliten Tension sur la consonne « l » 

Rbaḥ rrbeḥ Tension sur la consonne 

« r »+notation le « e » à la place de 

« a » 

Xedmen xeddmen Tension sur la consonne « d » 

Ddaq-s Ddeqs Notation : le « e » à la place de 

« a »+présence de trait d’union 

Tassa Tasa Pas de tension sur « s » 

Ass Wass Erreur liée à l’état d’annexion 

Ad n af Ad d-naf Absence de particule de direction 

« d » 

Ttlusent Ttlusunt Notation : le « u » à la place de 

« e » 
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Tiksawin Tiksiwin Notation : le « i » à la place de « a » 

sebɛa isufar sebɛa n yisufar Absence de la préposition « n » 

sebɛa n isufar sebɛa n yisufar Erreur liée à l’état d’annexion 

Argazen Irgazen Notation : le « i » à la place de « a » 

Assen Ass-nni Notation : absence de trait d’union 

Luban Lubyan Notation : erreur liée à l’écrit du 

mot 

Lfarḥ lferḥ Notation : le « e » à la place de « a » 

Umeqran Umeqqran Tension sur la consonne « q » 

Dansay D ansay Notation : manque d’espace entre 

la particule de prédication et le nom 

Tamnaṭ Tamnaḍt Notation : erreur dans l’écrit du mot 

D tamaɣra D tameɣra Notation : le « e » à la place de « a » 

Id yettasen I d-yettasen Notation : manque d’espace entre le 

« i » et le « d »+ séparation du 

syntagme prédicatif verbale et la 

particule de direction « d » par un 

trait d »union 

s-uyaziḍ S uyaziḍ Notation : présence de trait d’union 

Itt-seṭṭilen I ttseṭṭilen Notation : séparation du syntagme 

prédicatif verbale et le « tt » par un 

trait d’union 

Tt-beddilen Ttbeddilen Notation : présence de trait d’union 

Yettil-id Yettili-d Notation : erreur liée à l’écrit 

D agur D aggur Tension sur la consonne « g » 

I d yettawin d-yettawin Séparation du syntagme prédicatif 

verbale et la particule de direction 

« d » par un trait d’union 

Lesfenj Lesfenǧ Notation : le « j » à la place de « ǧ » 

I d icudden I d-icudden Séparation du syntagme prédicatif 

verbale et la particule de direction 

« d » par un trait d’union 

Yijhid Yiǧhid Notation : le « j » à la place de « ǧ » 

D yelḥeq d-yelḥeq Séparation du syntagme prédicatif 



12 

 

 

  verbale et la particule de direction 

« d » par un trait d’union 

tnejmaɛen ttnejmaɛen Tension sur la consonne « t » 

Ad necraḥen Ad nnecraḥen Tension sur la consonne « n » 

Ad qqablen Ad qablen Tension sur la consonne « q » 

Ameqran Ameqqran Tension sur la consonne « q » 

Nessaren Nessarem Erreur de frappe le « m » à la place 

de « n » 

Ttfen ṭṭfen Erreur liée a l’emphase : le « ṭṭ » à 

la place de « t » 

Ass amezwaru useggas Ass amezwaru n useggas Absence de la préposition « n » 

Isfiliten I yesfilliten Notation : absence de la consonne 

« y »+ tension sur la consonne « l » 

rbaḥ rrbeḥ Tension sur la consonne « r »+ 

notation : le « e » à la place de « a » 

Asggas Aseggas Notation : absence de vide 

vocalique « e » 

Atafeḍ Ad tafeḍ Assimilation entre « ad » et « t » 

Llan wid siqaren Llan wid i as-iqqaren Absence de l’affixe indirecte 

« as »+absence de trait d’union 

sevɛa sebɛa Influence par la langue française le 

« b » à la place de « v », le « v » 

n’existe pas en tamazight 

Isufar N yisufar Erreur liée à l’état d’annexion 

Semannas Semman-as Séparation de syntagme prédicatif 

verbale et l’affixe indirecte par un 

trait d’union + tension sur la 

consonne « m » 

Xedmen xeddmen Tension sur la consonne « d » 

Issufar Isufar Tension sur la consonne « s » 

Idisdukulen I d-yesdukkulen Séparation du syntagme prédicatif 

verbale et la particule de direction 

« d »+ tension sur la consonne « k » 

Ghas ɣas Influence par la langue française 

« ꙋ » à la place de « gh » 
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Varra Berra Influence par la langue française 

« v » à la place de « b » 

Ttmurt Tmurt Tension sur la consonne « t » 

Ass ni Ass-nni Séparation du syntagme prédicatif 

verbale et le déictique par un trait 

d’union + la tension sur la consonne 

« n » 

N teggmat N tegmat Tension sur la consonne « g » 

D lffarḥ D lferḥ Tension sur la consonne « f »+ 

notation : le « e » à la place de « a » 

Igi I deg Notation : erreur liée à l’écrit 

N ttemnaḍin N temnaḍin Tension sur la consonne « t » 

Igxeddmen I ixeddem Confusion entre le relatif « i » et le 

« i » du préfixe de participe 

Attas Aṭas Erreur liée à l emphase + tension 

sur la consonne « t » 

Ttaknas Ttaken-as Séparation de syntagme prédicatif 

verbale et l’affixe indirecte par un 

trait d’union 

Janttid Ǧǧant-id Séparation du syntagme prédicatif 

verbale et la particule de direction 

« d » par un trait d’union+ notation 

le « ǧ » à la place de « j » 

naɣ nneɣ Tension sur la consonne « n »+ 

notation la voyelle « e » à la place 

de la voyelle « a » 

G Deg Notation : erreur liée à la notation 

Mmezruy Umezruy Tension sur la consonne « m »+ 

notation : erreur liée à l’écrit 

ifarɛunen iferɛunen Notation : le « e » à la place de « a » 

xeddemen xeddmen Notation : présence de vide 

vocalique « e » 

Isufar N yisufar Erreur liée à l’état d’annexion 

Niḍen nniḍen Tension sur la consonne « n » 

Xedmen Xeddmen Tension sur la consonne « d » 
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Wezger Uzger Notation : le « u » à la place de 

« w » 

Buxxam N uxxam Erreur liée à l’état d’annexion 

Amezruy nneɣ Amezruy-nneɣ Séparation du syntagme prédicatif 

nominal et l’affixe du nom par un 

trait d’union 

Yessdukulen Yesdukkulen Tension sur la consonne « k » et pas 

de tension sur la consonne « s » 
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